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Pièce énigmatique, La Farce de Maitre Pathelin n'a pas d'auteur clairement reconnu. Certaines hypothèses vont à la faveur de Guillaume Alecis, Pierre Blanchet, ou encore François Villon ; mais rien n'a pu être clairement prouvé. Le médiéviste Bruno Roy avance que l'auteur le plus probable serait Triboulet, le bouffon de René d'Anjou.  

Chef de troupe et comédien génial, Triboulet fut aussi auteur de farces et de sotties (pièces politiques traitant de sujet d'actualité) reconnu. Il a composé de nombreuses pièces comiques dont Roi des Sots, la sottie des Vigiles Triboulet, la sottie des Copieurs et lardeurs et à la fin de sa carrière il écrivit un Débat de Triboulet et de la Mort.

Guillaume Alecis est un poète et homme d'église français. Auteur au style très vif, rétrospectivement considéré comme l'un des successeurs de Villon, on lui connaît différentes oeuvres parmi lesquelles : Le Grant Blason des faulces amours, Le Dialogue du Crucifix et du Pèlerin, Le Miroir des Moines, ou encore Le Débat de l'homme et de la femme. 

Pierre Blanchet est un avocat qui, à 40 ans, abandonna sa carrière et embrassa l'état ecclésiastique. 

François Villon est le poète français le plus connu de la fin du Moyen Âge. Il connaît une célébrité immédiate avec le Lais, et son oeuvre maîtresse le Testament. Trente-quatre éditions se succèdent jusqu'au milieu du XVIe siècle, témoignant de l'immense succès du poète. Villon a tant renouvelé la forme de la poésie de son époque que la façon d'en traiter les thèmes issus de la culture médiévale. Car Villon les anime de sa propre personnalité, renversant les valeurs admises. Prenant le contre-pied de l'idéal courtois, le poète use volontiers de descriptions burlesques et de paillardise, tout en multipliant les jeux de langage.

Certains chercheurs, à défaut de pouvoir avancer un nom, développent l'idée que la pièce aurait été écrite par un membre du cercle des clercs de la Basoche - nom qui désigne l'ensemble des clercs avocats, procureurs et conseillers du Parlement qui fréquentent les palais de justice, à Paris comme en province. Les membres de cette Confrérie organisaient des fêtes au cours desquelles on jouait des pièces de théâtre. C'est dans ce milieu, influencé par l'argot des membres de la Basoche, que les farces ont proliféré à partir du début du XVe siècle. 

OEBPS/cover.jpeg
.Analyse *






